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Sports d’hiver : les savoir-faire français très sollicités

Délégations chinoises, américaines, sud-coréennes, 
azerbaïdjanaises…la montagne française n’en finit 
plus d’attirer les professionnels étrangers 

Alors que la saison d’hiver bat son plein, les 
professionnels français de la neige, rassemblés au sein 
de l’association France Neige International (Compagnie 
des Alpes, Dianeige, Dynastar, EI Montagne, 
Orgalis, Pomagalski, Rossignol, Salomon, Ski France 
International, York…) entretiennent d’étroites relations 
avec la fédération de ski et le comité national olympique 
chinois. Quelques jours avant Noël, Gérard Bouvier, 
président de FNI a ainsi reçu une délégation d’officiels 
pékinois. « Cette visite fait suite à leur précédente 
visite en mars dernier. Les Chinois souhaitent 
comprendre comment fonctionne une station dans son 
ensemble  ». Après avoir obtenu l’organisation des Jeux 
Olympiques d’été de 2008, la Chine envisagerait en 
effet une possible candidature dans les quinze ou vingt 
prochaines années pour les JO d’hiver…

Et ce n’est pas leur retard d’infrastructure ni l’absence de culture des sports 
de glisse qui les effrayent. De leur côté, les Français voient là une formi-

dable opportunité pour implanter leurs techniques et leurs machines sur 
les reliefs chinois. « Nous avons déjà quelques références avec York neige 
par exemple pour la neige de culture. En ce qui concerne les remontées 
mécaniques à haute technicité qui desservent des plateaux panoramiques 
en pleine montagne, les Chinois recherchent des technologies étrangères, 
les places sont donc à prendre ».  Quoi qu’il en soit, les Français poursuivent 
leur travail de terrain : six moniteurs de l’Ecole Française de Ski (EFS) ont 
rejoint cet hiver la station de Hubei, aux portes de Pékin, « afin de poursuivre 
le travail que nous avons entamé là-bas l’année passé. Mais le ski a encore 
du mal à trouver ses adeptes. Les Chinois n’ont pas la culture de la neige, 
l’apprentissage prend donc du temps ». 

Création d’une station de sport d’hiver 
en Azerbaïdjan

Les Chinois ne sont pas les seuls demandeurs du savoir-faire et des 
technologies françaises : FNI est sur le point d’installer deux “stades 
de neige” en Azerbaïdjan. 

« Nous avons été sollicités par le ministère du tourisme azerbaïdjan pour 
la création d’une station de ski pouvant accueillir 4000 touristes à Gusar. 
Aujourd’hui, le site est encore complètement vierge » explique G. Bouvier. 
Le tracé du domaine skiable que les locaux souhaitent voir opérationnel pour 
la saison d’hiver 2006/2007, a été confié au cabinet d’architecte chambérien 
Chambre et Vibert. La société TAS fournit les équipements et l’association 
France Neige International apportera son expertise en matière de gestion 
de station. Une première remontée mécanique avait déjà été livrée à la fin 
de l’année dernière sur un autre site . « Le ski azerbaïdjan ne s’est pas 
professionnalisé. Nous devrons mettre en place une formation, apprendre 
aux gérants locaux le fonctionnement d’une station et la gestion d’un parc 
de matériel ». Outre les Chinois et les Azerbaïdjanais, G. Bouvier accueille 
au cours de ce premier trimestre  deux nouvelles délégations étrangères : 
l’une nord-américaine et l’autre sud-coréenne… En cette période hivernale, 
le secteur de la montagne française est décidément très sollicité. � S.Etaix

Domaine qui accueillera la future station de sports d’hiver 
de Gusar en Azerbaîdjan




